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Résumé 
 

Maintien des mesures de distanciation sociale. 

L’Irlande aurait passé son pic épidémique le 4 avril. 

Un protocole de coopération pour la gestion de l’épidémie est à l’étude avec l’Irlande du Nord. 

Difficultés pour le marché de la viande, baisse du prix du lait, hausse des ventes d’alimentaires pour 

animaux en mars. 

Les exports de veaux vivants vers l’Espagne se maintiennent. 

Mars aura été un mois record pour les achats d’aliments dans les supermarchés.  

La société irlandaise "Livestock Live" a mis au point d’un logiciel enchères en ligne pour la vente de 

bétail pour pallier la fermeture des marchés aux bestiaux 

Mise en place d’une base de données pour la main d’œuvre agricole 

 

• Contexte général  

 
Le bilan du coronavirus au 6 avril : 5 364 cas confirmés, 174 décès.  

 

Le Taoiseach (premier ministre irlandais) Leo Varadkar, médecin de formation ayant exercé pendant 7 

ans avant d’entamer sa carrière politique, a réintégré l’ordre des médecins pour travailler au sein 

du  Health Service Executive (HSE) sur une base hebdomadaire.  

Le Taoiseach donne ainsi l’exemple, après l’appel lancé par la HSE le mois dernier, pour que tous les 

professionnels de la santé qui n’exercent pas s'inscrivent dans une campagne de recrutement de masse 

pour faire face à la crise. Quelque 50 000 personnes ont postulé en moins de trois jours. 

Le Taoiseach devrait apporter son aide pour les évaluations téléphoniques des personnes susceptibles 

d'avoir été exposées au Covid-19.  

 

Le gouvernement irlandais devrait poursuivre la mise en œuvre des mesures de distanciation sociale 

après Pâques, date jusqu’à laquelle elles avaient été prévues initialement. Selon des nouvelles données 

de modélisation établies par l’Institute of Health Metrics and Evaluation (IHME), le pic de l’épidémie 

(nombre maximum de cas d’infections par jour) aurait été atteint le 4 avril. Selon ce modèle, le 

nombre total de décès en Irlande atteindrait 401 en août. 

Un accord de coopération pour la gestion de l’épidémie est également à l’étude avec l’Irlande du 

Nord.  

 

Le secteur de la construction, qui se remettait à peine de la crise de 2008, est durement touché par 

les mesures sanitaires et le ralentissement économique liés à la pandémie. Ainsi le PMI (Purchase 

Manager Index) de la construction a atteint son niveau le plus bas depuis 11 ans, s'établissant à 28,9 

en mars 2020 contre 50,6 en février 2020. Plus inquiétant, les professionnels estiment que deux années 

seront nécessaires pour une reprise des projets en cours de réalisation. Le gouvernement est critiqué 

pour ses mesures qui ne prendraient pas en compte le manque structurel d’infrastructures (dont 

immobilier d’habitation et  professionnel). 

 

 

• Restrictions aux frontières pour les personnes  
Le Department of Foreign Affairs déconseille tout voyage non essentiel à l'étranger au moins jusqu’à 

nouvel ordre.  



Toute personne pénétrant sur le territoire irlandais (sauf en provenance d’Irlande du Nord) doit 

observer un auto-confinement de 14 jours (y compris les résidents irlandais). Ceci ne concerne pas les 

transporteurs routiers, pilotes et équipages maritimes. https://www.gov.ie/en/publication/e885b2-

covid-19-coronavirus-travel-advice/ 

 

 

• Circulation des marchandises (import-export)  
Il n’y a pas de restriction au transport de marchandise. 

 

 

• Mesures transversales de soutien à l'économie 
Voir les annonces du 24 mars.  

 

• Problématiques / mesures spécifiques à certaines filières agricoles  et pêche 
 

� Marchés 

Le commerce de la viande bovine reste vulnérable, toutes les catégories d'animaux étant à nouveau 

touchées par une baisse des prix cette semaine. Le prix de base des bouvillons et des génisses a encore 

baissé de 10c/kg pour tomber à 3,40 €/kg. Les cotes des jeunes taureaux ont également diminué de 

10c/kg, le prix au kilo se situe entre à 3,30 €/kg et 3,50 €/kg. La vache de réforme est particulièrement 

touchée, avec une chute des prix pouvant atteindre 20c/kg au cours de la semaine dernière avec des 

prix entre 2,30 €/kg et 3,00 €/kg pour le haut de gamme.  

En revanche, le secteur de la viande ovine est en légère amélioration à l’approche de Pâques, entre 

6,20 €/kg à 6,25 €/kg pour les agneaux de printemps. 

Les porcs se vendent généralement entre 5,40 et 5,60 €/kg, avec une baisse d’environ 16 centimes / 

kg. 

 

Le prix du lait collecté est en baisse de 2 à 3 centimes / litre et pourrait tomber à 30 à 31 centimes / L 

pour le mois de mars. Les éleveurs font pression sur les industriels pour que ceux-ci maintiennent les 

prix. Une baisse supplémentaire de 3 à 4 centimes / litre pourrait intervenir d’ici l’été. Ces baisses, qui 

interviennent alors que le pic de production irlandais est attendu pour la mi-mai pourraient coûter aux 

éleveurs 65€ millions à l’été et 130€ millions d’ici la fin de l’année si la situation du marché ne 

s’améliore pas. Seule perspective positive pour la production irlandaise très tournée vers l’export : la 

demande du marché chinois redémarre.  

 

Export de veaux vivants : malgré la fermeture du marché néerlandais (en raison d’une chute de la 

demande), les exports de veaux vivants se maintiennent vers l’Espagne, dont le marché est qualifié 

de « robuste » par Bord Bia. En temps normal, les veaux irlandais sont exportés soit vers les Pays-Bas 

pour les très jeunes veaux Holstein (très jeunes et petits veaux), soit vers l’Espagne pour les animaux 

un peu plus âgés et issus de croisement (valeur bouchère ultérieure supérieure). A ce stade de la 

saison, les exports vers les Pays-Bas sont quasiment terminés et c’est le marché espagnol qui est 

quasiment la destination exclusive des veaux irlandais. La perte du marché des Pays-Bas n’est 

finalement pas si inquiétante pour les producteurs irlandais.  

 

Les ventes d’aliments pour animaux ont augmenté de 15 à 20% au mois de mars (par rapport à mars 

2019). Deux facteurs expliquent cette hausse : la météo qui a limité la mise à l’herbe (pluies 

importantes au début du mois et froid ces dernières semaines) et du stockage chez les agriculteurs en 

raison de la crise COVID. 

 

� Niveau de ventes record dans les supermarchés et commerce de détail 



Le marché irlandais de l'épicerie a connu sa période la plus active au cours des 12 semaines qui se sont 

écoulées jusqu'au lundi 22 mars - augmentant les ventes de 10,1% par rapport à l'année précédente - 

selon les derniers chiffres de Kantar.  

Les ventes de produits d'épicerie ont atteint 2,8 milliards d'euros au cours des 12 dernières semaines, 

dépassant de 250 millions d'euros le précédent pic atteint à Noël 2019.  

Le ménage moyen a dépensé 122 euros de plus pour ses courses alimentaires au cours des quatre 

semaines qui se sont écoulées précédant le 22 mars. Les produits d'hygiène personnelle et les denrées 

non périssables figuraient en tête de liste pour de nombreux acheteurs.  

Les ventes d'aliments surgelés et d'aliments à température ambiante ont augmenté de 32 %. La 

demande de produits alimentaires frais a été plus modeste - elle a augmenté de 16 % au cours des 

quatre dernières semaines.  

Dunnes, SuperValu et Tesco ont chacun vu leurs ventes augmenter d'un peu plus de 10 %. De tous les 

détaillants, Lidl a connu la croissance la plus rapide au cours des 12 semaines, avec une augmentation 

des ventes de 14,7 % et une augmentation de sa part de marché à 12,3 %. Aldi a égalé la part de marché 

de Lidl et a augmenté ses ventes de 11,9%, a noté Kantar. Les ventes en ligne ont également fortement 

progressé 

 

 

� Création d’un logiciel enchères en ligne pour pallier la fermeture des marchés aux bestiaux 

La société irlandaise "Livestock Live" a mis au point d’un logiciel enchères en ligne pour la vente de 

bétail... Les marchés aux bestiaux constituent un débouché crucial pour les agriculteurs irlandais et 

concernent environ 1,5 million de bovins et plus de 2 millions d'ovins chaque année.  

Pour plus de détails : https://www.livestock-live.com/MartMemberAccess/Market/Marts  

 

� Mise en place d’une base de données pour la main d’œuvre agricole 

Le Teagasc (établissement parapublic pour la recherche et l’enseignement agricole) est en train de 

mettre en place une base de données régionale sur la main-d'œuvre agricole qui permettrait de relier 

les familles d'agriculteurs où un agriculteur ou un travailleur agricole serait malade du Covid-19 à un 

travailleur de secours disponible.  

Cette base de données a été créée en collaboration avec les Farm Relief Services (FRS), l’Irish Farmers’ 

Association (IFA) et l’Irish Creamery Milk Suppliers’ Association (ICMSA).  

 L'initiative vise à soutenir les familles d'agriculteurs lorsque l'agriculteur (principal exploitant agricole) 

doit être hospitalisé ou isolé à la suite d'un diagnostic de Covid-19. 

 

 

 


